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PRÉSENTATION DES DOCUMENTS 
 
 
Le dossier d’accompagnement pédagogique est construit de manière « stratifiée » au 
sens où il livre des clés de lecture progressive en regard de chaque démarche 
artistique. Il est conçu sous forme de fiches de lexique, de vocabulaire, de citations, 
d’éléments de bibliographie…exploitables librement pour le lecteur qui le souhaite.  
Cependant, l’ordre des fiches est déterminé de manière à aider l’enseignant à 
structurer son approche. Partant de la démarche artistique et de son contexte, l’axe 
de lecture s’intéresse ensuite  aux œuvres, aux articulations didactiques et aux 
exploitations pédagogiques qu’elles autorisent.  
 
Présentation du dossier :  
Un premier niveau d’approche est proposé, pointant des notions artistiques 
générales à l’œuvre dans chaque démarche. Il permet de situer chaque démarche et 
de l’inscrire dans le champ de l’histoire de l’art. Il correspond, à ce que nous 
appelons, le lexique artistique général .  
 
Le lexique artistique spécifique  regroupe des notions inhérentes à chaque 
démarche. Ces dernières sont indexées à une dimension plus sensible et plus 
visuelle que les notions générales et proposent les schémas qui président à la 
création plastique. 
 
Le  vocabulaire   permet de faciliter la lecture des œuvres. Il propose des notions 
dérivées permettant de trouver des articulations avec des pistes pédagogiques. 
 
Les verbes  retenus peuvent désigner des procédures de travail théorique mais, 
également, des opérations plastiques. Ils décrivent des actions mises en œuvre dans 
l’organisation formelle, matérielle, spatiale… de chaque pièce et extrapolent à des 
domaines parfois transversaux. 
 
Les pistes pédagogiques  sont des propositions déduites des notions et du 
vocabulaire. Elles s’appuient sur des composants plastiques, des techniques, des 
points de vue, des postures utilisées par les artistes.  
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PAUL POUVREAU 
 
LEXIQUE ARTISTIQUE GENERAL 
 
Le lexique artistique général permet de pointer des notions artistiques générales à 
l’œuvre dans les démarches présentées et de les situer dans le champ global de 
l’histoire de l’art.  
 
_ Analogie : l'analogie décrit un rapport de ressemblance entre deux choses ou 
deux situations. Des points communs existent qui sont facilement reconnaissables et 
identifiables.  
 
_ Art conceptuel : l’art conceptuel est théorisé par Sol Lewitt aux Etats-Unis dans 
les années 60. Les démarches contemporaines qui s’inscrivent dans cette filiation, 
depuis Marcel Duchamp, revêtent aujourd’hui des identités diversifiées mais leur 
dénominateur commun reste le primat de l’idée ou du concept sur la production 
plastique, qui n’est plus, parfois, qu’une formalité déléguée à un tiers (assistant, 
institution, public, collectionneur…) voire même, qu’une simple éventualité à 
caractère non obligatoire. 
 
_ In situ : expression latine qui désigne une forme d’art qui prend en compte 
l’espace dans lequel elle se donne à voir. Les premières œuvres in situ (cf. Daniel 
Buren) étaient conçues en fonction du lieu – configuration spatiale, architecturale, 
symbolique – dans lequel elles étaient présentées. Les œuvres appartenant à cette 
lignée, s’intéressent autant au contexte général de l’exposition, soit à sa structure 
institutionnelle, qu’à ses caractéristiques socio-économiques.  
 
_ Installation : le terme a été inventé afin de désigner des productions artistiques ne 
relevant plus de la sculpture, tout en étant en trois dimensions. L’installation est un 
dispositif qui se déploie dans le lieu d’exposition et en exploite -ou non- les 
spécificités. L’installation englobe toutes les formes de production et de reproduction 
possibles, des objets, des moniteurs et/ou écrans vidéo… assurant un principe de 
cohésion à l’ensemble. 
 
_ Mise en scène : Terme appartenant au monde du théâtre et décrivant 
l’organisation matérielle de la représentation (décors, places et déplacements des 
acteurs avec définition des rôles…) dont l’usage s’est étendu au cinéma et à 
certaines formes artistiques contemporaines relevant du champ des arts plastiques. 
La mise en scène - pour de nombreuses photographies de Paul Pouvreau - 
correspond à une situation créée par l'artiste à partir d'éléments du quotidien. 
 
_ Narration  : la forme narrative se retrouve dans tous les supports utilisés par les 
arts plastiques. Empruntées au cinéma, au théâtre à la danse.. et à la littérature 
(identité, rôle, situation du narrateur) des formes diversifiées de narration existent ; 
l'impulsion narrative d'une oeuvre est inhérente à sa structure et donc aux images 
qu'elle présente et qu'elle induit. Dans les oeuvres de Paul Pouvreau, des indices 
comme l'article d'un journal, les mentions portées sur un emballage, les traces dont 
sont porteurs les objets employés sont  des déclencheurs de narration. 
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_ Objet  : depuis les premiers objets cubistes créés par Picasso et Braque, les objets 
du quotidien ont investi progressivement l’espace pictural, l’espace tridimensionnel 
de la sculpture jusqu’à les transformer et ouvrir une sorte de brèche communiquant 
avec l’espace réel. Les objets intervenant dans le champ de la création plastique 
portent désormais des statuts distincts : objets futuristes, objets dada, objets 
surréalistes, objets pop, objets des Nouveaux Réalistes, objets des 
Simulationnistes…Chez Paul Pouvreau les objets sont choisis en tant qu'éléments 
porteurs de traces, d'usages et révélateurs d'un contexte, d'une situation, voire d'un 
registre culturel ou social...  
 
_ Performance : le terme emprunté à l’anglais désigne toutes les créations 
artistiques construites à partir de l’idée qu’une action ou un événement et son 
déroulement devant un public peuvent être une œuvre en soi. A partir des années 
70, la performance est une technique d’expression artistique à part entière, mais elle 
trouve ses origines dans les premières actions des artistes futuristes du début du 
vingtième siècle. Elle instaure une dimension collective d’échange et un nouveau 
rapport espace-temps L’histoire de la performance est celle de la présence centrale 
et éphémère  du corps  - de l’artiste ou d’un intervenant  - en temps réel devant un 
public. Pour en garder le souvenir et en conserver des traces matérielles, les 
performances ont souvent été filmées ou photographi ées. 
 
_ Photographie : en ses débuts, la technique de la photographie inventée au 
XIXème siècle permet de rendre pérennes les formes du réel. Largement utilisée 
comme technique par les artistes des arts plastiques, elle a connu avec eux 
différentes évolutions et s'est élaborée en différents genres dont celui de la 
« Photographie plasticienne » par exemple. Le champ de la Photographie est un 
ensemble d'images qualifiées (documentaire, reportage, fiction, plastique, 
publicitaire...) et classées en style et en filiation ; pour les artistes des arts plastiques 
il constitue un vaste répertoire d'images référencées susceptibles d'être réemployées 
et notamment sur le principe du « ready-made aidé »*.   
 
_ Pose : dans la tradition de la Peinture, la pose est l'attitude que prend le modèle 
dans l'atelier de l'artiste afin que ce dernier puisse le représenter. Immobilité. Garder 
la pose. La pose est restée longtemps une des conditions premières de la 
représentation. Ce terme appartient aussi au vocabulaire de la Photographie et dans 
ce cas, s'il renvoie à la même situation, il est surtout contingent des paramètres 
techniques du dispositif photographique.  
 
_ Ready- made :  terme inventé par Marcel Duchamp qui désigne un objet 
manufacturé - voire un assemblage d’objets - qui acquiert le statut d’œuvre d’art du 
simple fait d’être exposé dans un musée et signé par un artiste. L’objet perd sa 
fonction et sa valeur d’usage. Le ready-made privilégie l’idée et l’analyse du regard 
et relègue le savoir-faire artistique à l’arrière-plan ; une nouvelle forme d’art 
s’instaure qui se développera ensuite au travers des positions théoriques de l’art 
conceptuel.  
En prélevant dans le réel, des objets mais aussi des images (reproduction, 
publicité...) et en leur faisant subir une modification, le plus souvent modeste, Marcel 
Duchamp a également créé le " ready-made aidé  "*. 
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_ Représentation :  manière de faire apparaître certaines choses qui existent dans la 
réalité ou appartiennent au domaine de l’imagination, de les reproduire, de les 
figurer, en deux ou trois dimensions. La notion de représentation est traversée par 
celle de la mimesis et a fortiori, dans le champ de la photographie, par la question de 
la soi-disant transparence du médium et plus généralement celle de la vérité.  
 
_ Video : depuis sa création, la vidéo a intégré l'univers des arts plastiques grâce à 
des artistes pionniers en la matière comme Nam June Paik et Wolf Vostell. Les 
supports et outils vidéographiques n'ont cessé d'évoluer et d'offrir de nouvelles 
possibilités techniques et a fortiori expressives. La vidéo a aussi été un moyen de 
capter les formes artistiques éphémères et de les archiver, sous forme de traces ou 
d'oeuvres selon son statut au coeur des démarches artistiques. Paul Pouvreau 
propose dans cette exposition deux vidéos de statuts très différents malgré les 
similitudes des objets filmés. 
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PAUL POUVREAU 
 
LEXIQUE ARTISTIQUE SPECIFIQUE A LA DEMARCHE 
 
Le lexique artistique spécifique regroupe des notions inhérentes aux œuvres 
exposées et à la démarche de l’artiste. Elles rendent compte des schémas qui 
président à la création artistique. 
 
_ Anonymat : la question de l’anonymat s’est posée, au cours du vingtième siècle, 
quand certains artistes ont décidé de travailler soit en choisissant de mettre en 
oeuvre des formes répondant à un principe de neutralité, soit en se fondant dans un 
collectif dont les membres ne sont pas prioritairement identifiés, soit en faisant 
intervenir des acteurs prenant part au travail artistique, soit en endossant des 
identités fictives…Chez Paul Pouvreau la banalité des objets s'accompagne d'un 
anonymat des corps photographiés    avec le plus souvent des jeux de caches divers 
sur les visages : présence anonyme donc, mais également solitaire qui évoque la 
figure de l'Artiste. 
 
_ Emprunt : l’artiste travaille par emprunt ; il prélève dans le réel des données 
formelles, des situations, des gestuelles… pour les introduire ensuite dans le champ 
artistique.  
 
_ Collage : le collage comme agencement de divers éléments dans un même 
espace de représentation est un principe de travail chez Paul Pouvreau. Ses 
photographies sont conçues comme des collages. A l'instar des premiers papiers 
découpés chez les cubistes qui créent une sorte d'effraction du réel dans l'espace 
pictural, les constructions en collage de Paul Pouvreau jouent la cohabitation entre 
des objets du réel et divers niveaux de représentation. 
 
_ Composition : que ce soit une mise en scène, une image construite "de toutes 
pièces" ou bien une image prélevée dans le quotidien, donc isolée et cadrée par la 
photographie, toutes les images sont construites avec minutie, composées et 
traduisent l'attention portée par cet artiste à leurs constituants plastiques. 
 
_ Déplacement : les artistes utilisent des signes, des mots, des objets, des 
situations… du quotidien qu’ils réagencent de manière à ce qu’ils ne soient plus 
exactement le signe, le mot, l’objet ou la situation tels qu’ils sont perçus 
habituellement ; ils subissent un léger déplacement qui n’affecte parfois ni leur usage 
ni leur fonction, mais plutôt leur valeur symbolique. 
 
_ Document : l'intitulé de l'exposition souligne le rôle et l'importance du document 
dans les oeuvres. Le document intervient en amont, comme registre  ou encore 
comme idée ou comme support  ; il peut apparaître dans les productions en tant 
qu'objet , et enfin, il peut être outil au sens de « documenter » un propos.  
 
_ Espace urbain : l'espace urbain (rues, trottoirs, zones inustrielles, friches...) est un 
territoire riche en signes et situations pour P. Pouvreau ; grâce à une observation et 
une attention permanentes aux choses, il y prélève ce qui va lui servir de matériau 
(emballages divers, sacs, journaux, publicités...) et de point de départ de sa 
production. 
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_ Expérience : les images de Paul Pouvreau ne prennent leur raison d'être que dans 
l'expérience de lecture du quotidien qui les instaure et dans celle de leur mise en 
scène. Les matériaux utilisés sont manipulés, déplacés, agencés en fonction de leur 
poids, de leur texture, de leur qualité de contact.. et c'est de ces actions et de ces 
gestes très concrets que naissent les images. Dans les processus du travail 
artistique le souci d'ancrage dans le réel  est constant. 
 
_ Hiérarchie : les codes qui régissent la représentation à une époque donnée ont 
pour effet direct d'établir des hiérarchies au sein des procédures, des techniques et 
des sujets. Malmener les hiérarchies existantes est un acte contestataire et libérateur 
que beaucoup artistes ont expérimenté, chacun trouvant une formule permettant de 
revisiter les formes de la création et d'inventer de nouveaux rapports esthétiques. Le 
travail de P. Pouvreau tend à brouiller les frontières qui existent entre les différents 
registres d'images et entre les différents codes de représentation. 
 
_ Image et Médiatisation :  De nos jours, les démarches artistiques sont prises dans 
un marché généralisé des signes, dans un commerce circulaire des images et des 
simulacres pour lesquels communication, flux et médiatisation semblent être 
devenus des mots clefs. 
Les artistes empruntent des clichés, des lieux communs, des formes stéréotypées – 
mots,  expressions, slogans... mais aussi, images, formats, modes de 
communication …-- déjà médiatisés et marqués par les supports de diffusion qui les 
ont créés. Dans leurs procédures de travail, ils les redistribuent et les agencent 
autrement.  
 
_ Image :  la démarche de Paul Pouvreau propose un décryptage des images qui 
forment notre bain visuel quotidien ; les images mises en jeu dans sa démarche se 
manifestent comme des constructions d'images, des collages d’images, des images 
d’image(s), des chaînes d’images et la question de la représentation (et de son 
actualité) qu’elles posent invite le regardeur à un regard de "distinction" . 
 
_ Ludique : les images de Paul Pouvreau sont élaborées comme des scènes voire 
des saynètes assez ambivalentes, laissant du "jeu" entre les possibles de 
l'interprétation ; elles ont des vertus ludiques tout autant que critiques.  
 
_ Ordinaire :  les images de Paul Pouvreau empruntent au banal, à l'ordinaire et le  
transforme en créant des situations décalées par rapport aux habitudes et au sens 
convenu. L'artiste écrit à ce sujet : « Porter l'attention sur des petits riens dans 
lesquels  souvent se loge presque tout....sans fantasme illusoire pour autant ... se 
construisant dans un imaginaire tangible et concret, au milieu des choses et de leur 
encombrement ». 
 
_ Poétique : les jeux de mise en scène avec les signes, les objets, les matières, les 
traces, les corps et les images rencontrés dans le réel créent des situations visuelles 
inédites et incertaines dans lesquelles le poétique peut le disputer au ludique, voire à 
l'absurde, avec souvent une certaine gravité sous-jacente. 
 
_ Rencontre : P. Pouvreau aime créer des rencontres, des dialogues – souvent des 
duos, d'ailleurs – entre des objets du quotidien, entre un objet réel et sa 
représentation, entre un objet ou des objets et un individu les manipulant ou étant 
simplement spectateur : à chaque fois, co-présence, co-existence.  
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_ Transformation :  la photographie opère une modification, une transformation dans 
la perception du concret qu'elle représente : elle sectionne l'espace, impose un point 
de vue et exclut dans le hors champ un grand nombre d'informations. La 
photographie construit une vérité. Parallèlement, les constructions de Paul Pouvreau 
transforment les objets – un sac jeté en l'air devient cagoule ou tête...- et les 
constructions sont elles-mêmes transformées par des interventions : vent,  pluie et 
feu pour les architectures des vidéos. 
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PAUL POUVREAU 
 
VOCABULAIRE GENERAL 
 
Le vocabulaire porte sur des notions dérivées des notions à l’œuvre dans les 
démarches artistiques ; il ouvre sur des champs de réflexion plus transversaux. Ainsi, 
les mots listés sont des points d’ancrage possible pour un travail pédagogique 
transdisciplinaire et servent également d’articulation pour la conception de pistes 
pédagogiques en arts plastiques. Il dessine un arrière-plan théorique général aux 
œuvres exposées. 
 
_ Actions : tous les gestes répétitifs d e notre quotidien sont autant d'actions que 
nous opérons sur des objets, des matières et des situations qui les modifient, les 
transforment, bref, les adaptent à nos besoins. Quand ces gestes sont désinvestis de 
leur finalité utilitaire et rejoués tels quels qu'advient-il ? Tel semble naître le répertoire 
des actions mises en scène par Paul Pouvreau. 
 
_ Agrandissement : opérer un zoom sur des petits signes du quotidien (vignettes, 
objets) ou sur certains codes de représentation (images sur emballage, sur 
catalogue de vente) et les traiter d'égal à égal en leur faisant subir un 
agrandissement tel est un des modes opératoires dans le travail de Paul Pouvreau. 
(Ex: le canapé des dépliants publicitaires est devenu une construction architecturale 
en carton) 
 
_ Démontage - remontage :  les images et installations de cet artiste sont, pour 
partie, un jeu de démontage et de remontage des signes -au sens le plus large- du 
quotidien.  
 
_ Cadrage – recadrage : les images photographiques sont élaborées avec précision 
en expérimentant des cadrages comme autant d'expériences de composition. Les 
codes des catalogues de vente – éclairage, angle de vue, distance...- sont des 
images auxquelles nous sommes habitués et à ce titre Paul Pouvreau les reprend et 
en joue pour construire une nouvelle image. 
 
_ Chose et objet : une des règles de travail de Paul Pouvreau est de partir de la 
dimension concrète, tangible, de la matière des choses et des objets ou encore de 
leur volume ou encore de la charge de traces et de gestes qui leur est attachée et de 
les présenter différemment, les assembler différemment, les travailler pour leur 
qualité plastique ou pour essayer ce qu'il est possible de leur faire dire. 
 
_ Emballage : parce qu'il est présent au quotidien et aussi parce qu'il est synonyme 
d'encombrement, l'emballage, les cartons... sont des objets considérés comme des 
matériaux en soi par Paul Pouvreau.(différences entre les qualités de carton, entre 
les formats, entre les inscriptions qu'ils portent...) De plus, le carton d'emballage se 
présente comme une boîte qui peut rappeller le dispositif de la boîte noire, ancêtre 
de l'appareil photographique. 
 
_ Format : le choix du format de chaque oeuvre est déterminant. Au final, beaucoup 
d'oeuvres présentées dans cette exposition sont des pièces seules qui 
n'appartiennent pas à une série (exception avec « faits divers »). 
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_ Insert : séquence introduite au milieu d’une autre séquence filmée en direct - ou – 
texte filmé s’ajoutant aux images. (Def. Petit Robert) 
 
_ Laissé pour compte, insignifiant :  prendre pour sujet l'insignifiant et par la mise 
en valeur formelle que lui confère l'acte artistique (construction, mis en espace, mis 
en scène, cadrage, agrandissement, éclairage...) faire apparaître – révèler, comme 
en photographie – les significations qui lui sont attachées (indice d'un événement, 
trace d'un action, appartenance à un contexte..) et du coup le requalifier. 
 
_ Matériaux sommaires : la qualité des objets et des matériaux employés par Paul 
Pouvreau présente la particularité d'être justement le plus souvent sans qualités . Ce 
choix a pour finalité de les requalifier grâce à des manipulations et des mises en 
situation  qui les intègrent comme composants à la démarche artistique. 
 
_ Motif : le motif naît à partir du moment où un élément est isolé, agrandi ou 
reproduit et répété. Certains motifs traversent l'oeuvre et ont des destinée variable en 
fonction des espaces qu'ils intégrent : étoile ou coup de poing ou explosion pour la 
forme dentelée qui semble tout droit sortie d'une bande dessinée et qui est surtout un 
code visuel efficace genre « flash » - évoquant la photographie ! -  pour pointer un 
produit particulier dans un dépliant de réclames : affaire à saisir, rabais à ne pas 
manquer. 
 
_ Prise vue :  Paul Pouvreau ne retouche pas les photographies qu'il prend ; tout se 
joue dans l'espace et le temps de la prise de vue. La photographie est une 
expérience. 
 
_ Saynète, situation, mise en scène : les images de Paul Pouvreau avant d'être 
photographiques sont des image créées en trois dimensions, des scènes composées 
– dans un espace assez indéfini qui fera office de fond – voire  même des tableaux 
(vivants) organisés avec soin malgré l'apparence rudimentaire qui en émane.  
 
_ Stéréotypes : les codes, les lieux communs, les stéréotypes, les clichés sont 
prélevés dans l'ordinaire du quotidien comme dans celui de nos 
représentations.(exemple de l'image dessinée sur une étiquette de carton et 
renvoyant à l'idée de terroir  avec comme codes efficaces de figuration : un paysage 
stylisé avec un coteau, des arbres et... du vert !) 
 
_ Volume : le volume est à la fois indexé à l'espace et un indicateur de l'espace : il le 
remplit, il le souligne ou il l'encombre en fonction de son emplacement et de son 
importance. Le volume chez Paul Pouvreau est à entendre comme un des 
paramètres de l'installation mais aussi et surtout comme un paramètre de la 
photographie. Par exemple, la restitution par la photographie du volume de la 
bibliothèque nous apparaît comme un ensemble d'art minimal une fois déballé de 
son carton d'achat, et, comme une architecture une fois inséré sur fond bleu. Du 
volume à, non pas l'image du volume, mais aux images du volume indexé à la 
matière. 
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_ Vraisemblable, plausible, semblant :  dans les oeuvres de Paul Pouvreau n'existe 
pas de faux-semblant, mais du semblant, « mais avec du faux, en s'engageant dans 
le faire on peut traduire du vrai. » 
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PAUL POUVREAU 
 
VERBES 
 
Les verbes retenus peuvent désigner des procédures de travail théorique, des 
opérations plastiques, des organisations spatiales, des mises en oeuvre formelle… 
de nombreuses données centrales ou périphériques aux oeuvres qui sont autant de 
point d’appui pour concevoir des pistes pédagogiques. 
 
_ Coller : opération du collage à partir d'images, de matériaux.... 
 
_ Collecter :  ramasser des cartons, des emballages, des sacs... des contenants plus 
ou moins grands. 
 
_ Confronter :  une chose à une de ses représentations, un élément à un contexte, 
un matériau à un équivalent plastique...faire dialoguer. 
 
_ Composer : la prise de vue est opérée une fois la composition élaborée. Cette 
composition tient compte justement de l'angle de vue et de la façon dont sont posés  
les matériaux, les objets et disposés  les éléments de l'arrière-plan... Elle est souvent 
conçue à partir de l'observation du réel, quand par exemple des objets déposés  
(dont quelqu'un s'est débarrassé) s'organisent visuellement comme une composition 
de qualité et pourtant fortuite.  
 
_ Déplacer : choisir un élément banal que l'on a tendance à ne plus voir et inventer 
une situation pour le mettre en valeur ou lui faire raconter quelque chose... 
 
_ Documenter : se documenter, en regardant tous les supports diffusés sans établir 
de hiérarchie et en étudiant les codes qui les régissent : observer comment sont 
systématiquement photographiés, dans les publicités, tel ou tel produit, la couleur qui 
lui est associée ainsi que les autres éléments qui lui sont annexés afin de signifier un 
usage le valorisant.  
 
_ Emprunter; prélever : des formes, des images, des objets, des logos, des 
éléments du quotidien. 
 
_ Expérimenter : mettre en vis à vis deux objets, un emballage et le produit qu'il 
protège, un contenant et un contenu, un logo d'emballage et son référent dans la 
réalité et photographier ces rencontres arrangées. Faire dialoguer. 
 
_ Observer :  tout débute avec l'observation attentive du quotidien, de ce qui nous 
entoure et que nous ne regardons pas. 
 
_ Photographier : saisir une situation fabriquée, une saynète composée ou fortuite 
dans un espace précis. 
 
_ Poser, déposer : devant un objectif : une personne et ou des objets. Poser pour 
pouvoir photographier. Photographier ce qui est déposé intentionnellemment ou non. 
A mettre dans un principe d'équivalence qui bouleverse le sens commun.  
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_ Transformer : transformation de 3d en 2d, modification lors du passage du réel à 
l'image photographique ou vidéo.  
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PAUL POUVREAU 
 
QUELQUES REPERES ARTISTIQUES  EN REGARD DE LA DEMAR CHE 
 
_ Art conceptuel :  la notion de « statement » est inhérente à l’art conceptuel. Le 
« statement » livre la dimension théorique du travail artistique en dégageant les 
notions et les idées qui sont à l'oeuvre dans les productions. 
 
_ La photographie : Petit aperçu rapide sur la photographie et le traitement du 
quotidien et du banal lors des trois dernières décennies : 
 
_  A partir des années 1980 le champ de la Photographie sera marqué par le courant 
esthétique de l'Ecole de Dûsseldorf initié par les Becher : prédomine une qualité 
d'image descriptive et froide pour des sujets anonymes ou des espaces du quotidien 
- d'où l'appellation de photographie objective – reprise par de nombreux artistes 
européens. 
 
_ Dans les années 90, la référence au quotidien et au banal perdure mais les enjeux 
ne sont plus les mêmes : le choix des sujets se portent sur tout un répertoire de 
formes et de matériaux devenus presque « invisibles » à force d'être vus : le 
« désenchantement » et  le dérisoire l'emportent ; jamais ces artistes ne tenteront de 
livrer une image embellie du réel. A cette période, l'espace urbain sera un des sujets 
privilégiés et notamment pour un artiste comme Beat Streuli : anonymat des 
passants, saisie fugace et floue des relations, piétons en transit, mouvements 
aléatoires et a fortiori abstrait de la foule... 
 
_ A la fin des années 90, le repli sur l'intime deviendra un registre de prédilection.  
A cette période Paul Pouvreau décline la série : « Scènes de...ménage ». 
 
_ Paul Pouvreau, à propos de la Photographie , comme médium et comme signe : 
 
« L'origine de la photographie est de déceler des vérités face à des phénomènes 
(médecine, presse) et ce qui fait vérité n'est pas la représentation en tant que telle 
mais les discours qu'elle permet. » 
« Ce qui est représenté a été présent, mais la vérité de la photographie est en fait 
sommaire. Ce qui est photographié n'est pas pour autant toujours vrai. Le réel se 
manipule et la photographie est une manipulation sur le réel. » 
« Entre le réel et la représentation existe un espace où les choses se traduisent et où 
les choses se trahissent. » 
(notes de conférence) 
 
_ Samuel Beckett : pour la parenté avec le choix d'un vocabulaire que l'on pourrait 
qualifier de pauvre et surtout pour la façon de mettre en scène des objets et des 
personnages dans des espaces qui sont comme désaffectés. 
 
_ Michel Blazy : bien que le travail de M Blazy appartienne à un univers éloigné de 
celui de Paul Pouvreau, celui-ci déclare se sentir proche de cet artiste, par la qualité 
d'observation indispensable qui est nécessaire à l'approche de son travail et par 
l'importance qu'il accorde aux phénomènes souvent minuscules (moisissures, 
croissances et excroissances, dégradations...) qui s'avèrent pourtant capables 
d'envahissement. 
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_ Anna & Bernhard Blume : leur oeuvre photographique est singulière, inclassable 
et suffisamment forte pour être mentionnée. Interrogeant au travers de 
performances, les relations a priori domestiques, dans des espaces du même nom, 
entre des personnes (auto mise en scène) et des objets du quotidien ; ils créent un 
univers décalé qui touche à l'absurde et au burlesque, un scenario plus grave qu'il 
n'y paraît où il semble que par delà les rapports usuels, les choses gardent leur 
mystère. 
 
_ Walker Evans :  une des oeuvres de W Evans est une photographie du 
photographe en train de photographier : quand la photographie se révèle être un 
acte, une action et une place. 
 
_ Peter Fischli & David Weiss : pour la manière d'interroger les objets et leurs 
qualités soit en opérant des modifications qui ont pour effet de décoller l'objet réel de 
son image – stéréotype, lieu commun – soit en les mettant en scène en tenant 
compte de leurs propriétés physiques et/ou de leur usage. Tout se passe comme si 
paradoxalement, la neutralité même de leurs propositions était, en soi, force de 
signification. 
 
_ Caspar David Friedrich :  
Paul Pouvreau : « La banquise » est une peinture qui "alimente" mon travail. L'instant 
est tragique et lié à l'importance de la lumière : la solitude par rapport aux éléments, 
au paysage est manifeste. » 
 
_ Buster Keaton : pour les gestes et le corps qui semblent devoir réapprendre, avec 
toutes les maladresses que cela implique, les rapports usuels que nous entretenons 
avec les objets. 
 
_ René Magritte : à la fois comme photographe et comme peintre pour l'importance 
des décrochements entre langage et image ouvrant sur des situations inédites. 
 
_ Man Ray :  pionnier de la Photographie dans l'univers des arts plastiques dont les 
photographies mettent en présence des formes, des objets, des corps... dans 
l'exploitation de l'espace photographique c'est-à-dire dans un espace bidimensionnel, 
non réel où le photographique est aussi important que le photographié. 
 
_ Réalisme :  
Paul Pouvreau  : « les démarches de Courbet  et de Manet , non seulement pour les 
sujets peints, mais surtout pour la nécessité chez eux de construire de nouvelles 
formes et de nouveaux rapports esthétiques face aux codes surrannés de la 
représentation. » 
« Courbet revisite les lieux communs ; il prend un cliché qui a son efficacité, le met 
face à nous et pointe par la façon dont il le traite l'artifice du stéréotype. Le réalisme 
de Courbet est la force de dévoilement des stéréotypes. » 
« Courbet dit la peinture n'est pas un espace à part ; la peinture parle de ce qui est. » 
« Le tableau "La vague" est un cadrage différent de celui du paysage ; il se coltine au 
sujet. Le but ce n'est pas pour lui d'être ressemblant mais de donner à la 
représentation tout ce qu'il est en train de peindre. » 
(notes de conversation) 
  
_ Erwin Wurm : les propositions de mises en scène avec des objets sur un temps 
court, soit celui de la prise photographique sont d'un autre ordre que celui de P. 
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Pouvreau. En revanche, ce qui les rapproche est cette envie de donner une place à 
tous les éléments qu'habituellement on jette ou l'on cache liée, sans doute, à une 
distance critique vis à vis de l'emprise de l'idéologie consumériste de nos jours. 
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CITATIONS  
 
_ « Le décalage est paradoxalement un facteur de compréhension, l'imprévu 
également. Ils forcent l'attention sur le monde, les choses, les gens et sur les 
relations qu'ils entretiennent. Souvent dérisoires et ténues, les histoires sans paroles 
de Paul Pouvreau revisitent codes et habitudes pour en faire des curiosités subtiles, 
drôles, absurdes et parfois tragiques. Ses photographies et ses installations sont 
résolument critiques. En situation critique, tendue, à activer. »  
in revue Semaine N°50, été 2005 – Ed. Analogues, Ar les. 
 
_ « Ce qui m'a frappé quand j'ai commencé à collecter ces cartons, c'est qu'ils 
étaient tout simplement dans la rue. Je les ai vus comme des résidus d'images au 
contact du réel, un réel modifié par ces images et dialoguant avec elles, par des jeux 
de surfaces. La photographie en enregistrant ce trouble cherchait à réduire le clivage 
entre réel et fiction. » 
in revue Semaine N°13, 2004 – Ed. Analogues, Arles.  
 
_ « ...Je n'ai pas envie de mettre une aura supplémentaire ou surestimée à l'objet 
artistique. Par exemple, je me souviens d'une anecdote marquante. J'étais à Berlin 
pour une exposition, et un jour, j'ai assisté à quelque chose d'étonnant qui m'a 
profondément marqué. Ce n'était pas du tout spectaculaire. J'attendais le métro et je 
vois quelqu'un s'avancer en train de balayer le quai. Celui-ci s'étendait sur une très 
longue distance en décrivant un arrondi, et cet homme a parcouru tout le quai en 
traçant une ligne de poussière fine et régulière, absolument parfaite. Il avait sans 
aucun doue une connaissance complère de l'espace, comme de son outil, un simple 
balai. Il a réussi à tracer cette ligne comme un très beau dessin sur le sol. Et je me 
suis dit que c'était une performance extraordinaire !! C'était superbe. »  
Paul Pouvreau in revue Semaine N°13, 2004 – Ed. Ana logues, Arles. 
 
_ « Paul Pouvreau travaille sur le monde, à partir du monde, avec lui, dans la pure 
présence des choses]...[la manière dont paul Pouvreau regarde le monde...il s'agit 
toujours d'un état de transformation des choses où l'objet, parce qu'il est si fragile, si 
peu autoritaire, ne semble pas provenir de l'ordre habituel du monde mais s'inscrire 
dans un nouvel espace où les hiérarchies traditionnelles n'opèrent plus. » 
in revue Art Press N° 244,1999 – J-M Huitorel : "le  réel mis à nu par son image, 
même". 
 
_ «C'est.. tout ce recyclage, de l'objet comme signe, comme élément critique d'un 
espace général de représentation qui constitue l'univers photographique de Paul 
Pouvreau. Ce nouvel espace qu'enregistre la photographie est construit sur la ruine 
des apparences auxquelles nous avait habitués notre vision 
anthropocentrique.].....[Cette déconstruction à laquelle s'attache Pouvreau...atteste 
d'un moment d'expéreince et d'inquiétude, d'un doute quant à la cohérence affichée 
des choses. » 
in revue Art Press N° 244,1999 – J-M Huitorel : "le  réel mis à nu par son image, 
même". 
 
_ «  La particularité de l'exposition à la Villa du Parc est de porter de manière 
significative une attention aux formes et aux supports du docuemnt, d'où bien 
évidemment le titre de l'exposition. Une volonté d'affirmer que le travail ne se 
construit pas exclusivement avec un référent réel mais aussi avec un référent déjà 
imagé, c'est à dire avec l'ensemble des docuements qui occupent au jour le jour 
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l'espace de notre regard et s'imposent plus ou moins implicitement dans le champ de 
notre mémoire, agissant ou surgissant comme des motifs plus ou moins 
conscients. » 
Paul Pouvreau, propos sur l'exposition "documents à l'appui" 
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PAUL POUVREAU 
 
S’ajoutent aux données précédentes – lexiques, vocabulaire, pistes pédagogiques…- 
indexées aux œuvres présentées, une documentation regroupant : 
 
_ Des références bibliographiques  sur l’artiste (catalogues d’exposition, articles de 
presse, entretiens, ouvrages dont l’artiste est l’auteur…) 
 
_ Des adresses de sites Internet  (galeries, musées, institutions, site personnel ou 
collectif…) 
 
REFERENCES BIBLIOGRAPHIQUES    
 
_ Ouvrages et catalogues  
 
Voir le dossier de presse  mis en ligne sur le site  www.villaduparc.com  
 
SITE INTERNET   
 
_ Articles en ligne  
 
http://www.analogues.fr 
deux références ci-dessous : 
_ Revue Semaine N°50, 2005 : Paul Pouvreau, texte d 'A.Birnbaum – Ed. Analogues, 
Arles. 
 
_ Revue Semaine N°13, 2004 : Paul Pouvreau, entreti en avec D. Yvergniaux– Ed. 
Analogues, Arles. 
 
http://www.artpress.fr 
in archives 
_ Art press N° 240, nov. 1998 : La photographie des  années 90, figures d'un 
désenchantement, D. Baqué.  
 
_ Art press N° 244,mars 1999 : Paul Pouvreau, le ré el mis à nu par son image, 
même, J-M Huitorel. 
  
http://www.hic-et-nunc.be 
 
www.paris-art.com 
texte de Philippe Coubetergues (2004) 
 
http://www.photosapiens.com/+-Pouvreau-Paul-+.html 
différentes expositions 
 
http://www.centre-photo-lectoure.fr 
in été 2008, texte d'A. Birnbaum 
 
http://42x60.com/42X60.htm 
in archives octobre 2007 vidéo, interview de Paul Pouvreau 
 
http://www.frac-franche-comte.fr 
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in artistes  
 
http://www.fillesducalvaire.com  
in artistes, texte de F. Valabrègue 
 
http://www.actuphoto.com 
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PAUL POUVREAU 
 
PISTES PEDAGOGIQUES 
 
Les pistes pédagogiques sont des propositions déduites des notions et du 
vocabulaire. Elles s’appuient sur des composants plastiques, des techniques, des 
points de vue, des postures utilisés par les artistes. 
Elles sont des propositions ouvertes construites à partir de questions spécifiques aux 
arts plastiques.  
 
PISTES PEDAGOGIQUES POUR LE 1 E R  DEGRE 
 
 
Pour mémoire :  « La sensibilité artistique et les capacités d'expression des élèves sont 
développées par les pratiques artistiques, mais également par la rencontre et l'étude 
d'oeuvres relevant des différentes composantes esthétiques (...) En arts visuels, au titre de 
l'histoire des Arts, les élèves bénéficient de rencontres sensibles avec des oeuvres qu'ils 
sont en mesure d'apprécier. Selon la proximité géographique, des monuments, des musées, 
des ateliers (et des centres) d'art pourront être découverts. Ces sorties éveillent la curiosité 
des élèves pour les chefs d'oeuvres ou les activités artistiques de leur ville ou de leur 
région. » BO n°3 du 19 06 08 

 
Objectifs pédagogiques :  « Permettre la mise en place du socle commun « la culture 
humaniste » (compétence n°5) : distinguer les grand es catégories de la création artistique ; 
reconnaître et décrire des oeuvres visuelles, savoir les situer dans le temps et dans l'espace, 
identifier le domaine artistique dont elles relèvent ; exprimer ses émotions et préférences 
face à une oeuvre d'art, en utilisant ses connaissances ; développer son esprit critique ; 
pratiquer le dessin et diverses formes d'expressions visuelles et plastiques, en se servant de 
différents matériaux, supports et techniques. »  BO n°3 du 19 06 08 
 
De manière plus générale :  ouvrir le regard des enfants sur la création contemporaine, 
rencontrer des artistes, permettre des moments de création artistique riches grâce à la 
présence et au soutien de l'artiste et des médiateurs culturels ; travailler des compétences 
dans le domaine de la langue, permettre aux élèves d'exprimer  leur ressenti, de savoir dire 
les choses ; travailler la restitution écrite des différents moments du projet (parcours photos 
légendé, carnet de « voyage »...) ; travailler des compétences dans d'autres disciplines 
(projet transdisciplinaire), ouvrir à l'ailleurs dans d'autres domaines que l'expression 
artistique (histoire, géographie, sciences...) ; (s’)ouvrir à d'autres cultures… 
 
S’agissant de travailler à partir et autour d’une v isite commentée  de l’exposition 
Documents à l’appui de Paul Pouvreau, programmée du 26 septembre au 22 novembre 
2008 à la Villa du Parc / centre d’art contemporain d’Annemasse, l’équipe médiation du 
centre invite les enseignants du 1er degré à explorer avec leurs élèves, avant et ou après 
avoir découvert les œuvres exposées, quelques pistes pédagogiques. 
 
Paul Pouvreau met en scène des choses banales :  ustensiles ménagers, palettes, 
journaux, cartons, sacs plastiques, etc. Ses œuvres s’organisent comme des saynètes dont 
les objets sont les acteurs immobiles. Ses dessins, installations, photos et vidéos 
documentent sa façon de voir les choses de la vie dans une société de consommation dont 
presque tous les produits consommables sont emballés, mis en boîte ou sous blister.  
 
 
 
Fiche rédigée suite à la visite dialoguée avec les enseignants et Pierre Pellicot/Georges Cazenove 
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Paul Pouvreau attire notre attention sur des petits riens dans lesquels se loge souvent 
presque tout : l'émerveillement, l'espoir, le jeu, la légèreté, la pesanteur, la solitude, 
l'abandon, la naïveté, le ridicule, l'ordinaire et l'extra-ordinaire. Il nous apprend à explorer et 
regarder le réel autrement. Il nous invite à collecter, rassembler, assembler, coller, combiner 
des fragments de ce réel, histoire d’en faire un autre usage. Un usage ludique, poétique, 
artistique.  
 
1 . savoir documenter sa vision du réel 
 
Pistes pédagogiques :  apprendre à construire un univers extraordinaire à partir d'éléments 
tout à fait ordinaires (affiches publicitaires, panneaux de signalisation, enseignes 
commerciales, mobiliers urbains, éclairages publics, plaques d’égouts, corbeilles à papiers, 
etc.) ; utiliser différents modes d’expression pour documenter cet univers (objets, dessins, 
textes, photos, vidéos, sons, collages, photocopies, etc.) ; apprendre à faire de l’art avec 
trois fois rien (cailloux, branches, feuilles mortes, bouts de ficelle, rubans adhésifs, cartons, 
bouteilles vides et autres emballages, vieux jouets, vieux journaux, etc.) ; aborder la 
question de la série et de la collection ; travailler la notion de cabane ; étudier l’idée de la 
récupération et du recyclage...   
 
Atelier pratique 1 : construire une ville avec des cartons, dessiner ou photographier la 
maquette de cette ville, enregistrer des bruits typiquement urbains et diffuser cette bande 
son originale en cachant le matériel audio sous les maisons-cartons...  
 
Atelier pratique 2 :  réaliser une série de tableaux abstraits avec des sacs plastiques de 
toutes les couleurs, mettre en scène une manifestation de poupées et poupons, réaliser une 
ou plusieurs sculptures avec des spaghettis et des macaronis, construire un ou plusieurs 
murs, un ou plusieurs fauteuils à l’aide de cartons, coller ou agrafer les tableaux abstraits sur 
les murs en carton, organiser un drôle de vernissage pour cette drôle d’exposition… 
 
Atelier pratique 3 :  créer son propre alphabet à partir de lettres empruntées à des logos 
(exemples : le M de McDo, le L de Leclerc) ou des titres de journaux et autres magazines (le 
M du Messager, le L de L’Equipe)   

  
Atelier pratique 4 :  créer son propre catalogue publicitaire de produits personnels (jouets, 
habits, meubles, aliments, etc.) qu’on souhaiterait vendre ou louer, donner ou échanger 

 
Atelier (bri)collage :  imaginer et réaliser une ou plusieurs séries de collages et ou de 
bricolages de mots, images, objets et autres matériaux que nous n’avons pas l’habitude 
d’associer pour faire une sculpture ou une photo (exemples : une roue de bicyclette sur un 
tabouret, une télé dans une brouette, une chaise dans une cheminée) 
 
2 . apprendre à regarder et raconter ce que l’autre  (a) fait 
 
Notion d’observation : le savoir-voir suppose que l’observateur accorde toute son attention 
au moindre détail tout en ayant une vision d’ensemble. Notion de narration : le savoir-faire-
savoir suppose que le narrateur sache construire son récit et tenir en haleine son public. 
Notion d’altérité : il peut y avoir décalage entre ce que l’un pense que l’autre a fait et ce que 
l’autre pense avoir fait… 
 
 
 
 
 
 
 
Fiche rédigée suite à la visite dialoguée avec les enseignants et Pierre Pellicot/Georges Cazenove 

 



     _ Villa du Parc _74100 Annemasse _ Fiche conçue et rédigée par MJ Muller-Llorca, professeure-relais.  
 

22 

 
_ PISTES PEDAGOGIQUES POUR LE SECOND DEGRE : 
 
_ La situation de rencontre : comme dans la série “faits divers” mettre en présence 
deux objets du quotidien en suivant un principe de présentation sur fond neutre afin 
de créer les conditions d'un dialogue.  
"Faire dialoguer deux objets” (Cf. Compte-rendus de séances d'arts plastiques en 
collège) 
 
_ L'attention au quotidien : apprendre à regarder ce que l'on ne voit plus semble 
être une des invitations de cette exposition. Lors d'un parcours dans un espace 
public, changer le regard en portant une attention nouvelle aux choses, les cadrer et 
les photographier sous 2 angles de vue différents. Se constitue un répertoire 
d'images à observer et à commenter la nature des images et leurs écarts. 
 
_ La présence anonyme : "Le corps, un élément comme un autre. Par deux ou 
trois, mettez-vous en scène sans que le ou les personnages ne deviennent le sujet 
de la photographie". (Cf.Compte-rendus de séances d'arts plastiques en collège) 
 
_ L'auto-mise en scène : "Poser avec... (Cf.Compte-rendus de séances d'arts 
plastiques en collège et en lycée) 
 
_ Le carton comme matériau requalifié : "ça cartonne !" (Cf.Compte-rendus de 
séances d'arts plastiques en collège) 
 
_ De l'objet au volume : à partir d'un objet choisi pour sa banalité dans un dépliant 
publicitaire proposer sa traduction en volume en utilisant des emballages récupérés. 
Choisir un éclairage et photographier. La production est ensuite confrontée avec le 
document initial et aborder la question de l'écart et de sa nature : d'une 
représentation à une autre représentation. 
 
_ La bibliothèque :  constituer une bibliothèque d'ouvrages sans qualités en utilisant 
tous les dépliants, affichettes, supports publicitaires qui inondent notre 
environnement quotidien et trouver un classement pour toutes ces images et mises 
en page. Inventer une forme   pour cette bibliothèque inhabituelle de publications 
habituellement destinées à la poubelle. 
 
_ Le cliché, le stéréotype : à partir de l'idée de terroir qui est une notion 
intéressante à étudier et préciser puisqu'elle est en elle-même une image, 
rassembler toutes les images trouvées sur ce sujet et dresser la liste de leurs 
caractéristiques. Analyse collective des images et productions plastiques à partir des 
observations faites. 
 
_ Le code de représentation : le flash lumineux ou l'impact ou encore l'idée de 
réclame sont représentés selon le même principe graphique – figure en ligne brisée 
– qui  est utilisé dans l'oeuvre de P. Pouvreau "Coup de poing". Reprendre ce code 
graphique  ou rechercher d'autres codes graphiques du même genre (voir les codes 
des bandes dessinées) et créer des situations où il est agrandi et intégré à l'espace 
réel. 
 
_ Le tableau vivant :  choisir un vignette dans une bande dessinée figurant un 
personnage en situation avec un objet et créer une mise en scène qui retranscrit 
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dans le réel cette scène. La question est celle du passage de 2d à 3d et des 
équivalences plastiques et spatiales à trouver. Photographier la scène. 
Commentaires sur l'écart avec l'image dessinée de départ. 
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l villa l du l parc l 
cen t re  d ’a r t  con tempora in  
 
s tage :  "ar t  con tempora in ,  ac tua l isa t ion des  connai ssances"   

 
 

_ Elaborat ion de séances de cours,   
en regard de la démarche ar t is t ique de Paul Pouvrea u.  
 
N o t io n s  à  l ' o e uv r e  d a n s  l a  d é m a r c h e  :  r e p r é s e n t a t i o n  /  p r és e n t a t i on ,  m i s e   
e n  s c è n e ,  ag e n c e m en t  d u  r é e l ,  d i a lo gu e  e n t r e  l e s  o b j e t s ,  l es  o b j e t s  e t  l e s  
s i g n e s ,  l ' e s p a c e  d e  c a d r a g e ,  l ' a r t i s t e - a c t e u r ,  l e  m o t i f ,  po s i t i on / c o mp o s i t i o n .  

 

_scénar io  pour  des  é lèves de  1° o p t i o n  f a cu l t a t i v e  a r t s  p l a s t i qu e s  

É l a b o r é  p a r :  R é m i  RE I G N I E R  

 

N o t io n s :        

�  r e p r é s e n t a t i on  /  p r és e n t a t i on  

�  m i s e  e n  s c èn e  

�  D i a l o gu e       

Première séance: 

INSTIGATION: 
«  Poser  avec . . .  »  

V e r b a l i s a t i o n  co l l e c t i v e  :   

 D é f i n i t i o n  d e s  a t t e n t e s  d an s  l e  c h am p  de  l a  p r a t i q u e  
 p h o t og r a p h i q u e  :  «  p o s e r  »  ,  «  av e c  »  ,…  d u  c a r t on  e n t i e r  o u  f r a g m en t é .  

T r av a i l  e f f e c t u é  en  m ê m e  t e mp s  qu e  d ' a u t r e s  p r a t i q u e s  d an s  l a  s é qu e n c e  
d e  2  h eu r e s .  

1 .  P o s e r  :  M i s e  en  s c èn e  d e  so n  p r o p r e  co r p s ; c f .  vocabu la i re  d e  l a  
p h o t og r a p h i e  

2 .  a v e c  :  c r é e r  un  l i en ,  u n  d i a l og u e  

3 .  t r a v a i l  à  d e u x .  

T r a c e s  p ho to g r a ph iq u e s  e n  f i n  d e  s é a nc e  :   
 
P r i s e s  d e  v u e  av e c  l ’ a p p a r e i l  n um é r i que  d a n s  l ’ e s p a c e  du  l yc é e  ,  e n  
f o n c t i o n  d e s  l i eu x  re n c o n t r é s .  (T r av a i l  e n  a u t o no m i e  q u i  su p po s e  
q u e l qu e s  i mp e r f e c t i o n s  t e c h n i q u e s .  

  
 

Deuxième séance: 
L e s  t i r ag e s  p ap i e r  so n t  s i  po s s i b l e  i nd i v id u a l i s e r  –  fo rmat .  

An a l ys e  e n  c o m m u n .   
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J u s t i f i c a t i o n  d e s  p ro d u c t i on s  e n  r e p r e na n t  l e s  t e r m e s  d e  l ' i n s t i g a t i o n .  

V i s i o n  d e s  i m ag e s  c r i t i qu e s  e t  v e r b a l i sa t i on  p a r  l e s  a u t e u rs  :  Qu a l i t é s  
p l a s t i q u e s  au  s e rv i c e  ( ou  no n  )  d ’ u n  s en s  p o t e n t i e l .  

P u i s  :  

INSTIGATION: 
«  Poser  avec ! »  . . .  é t iquet te .  

R e p r i s e  e nv i s ag é e  m a i s  c e t t e  f o i s  av e c  l ’ a d jo n c t i on  d ’u n e  é t i qu e t t e  qu i  
p o u r r a  o r i e n t e r  l e  se n s  d e  l e c t u r e  av e c  u n e  n o t e  d ’ i r o n i e  e t  d e  d é r i s i on .  
 
D e u x i è m e  p r i s e  d e  v u e  n um é r i qu e  av e c  t e x t e  a j o u t é .  
 
 

Troisième séance: 
P r é s e n t a t i o n  d e s  d eu x  c l i c h é s  e t  d i s c u ss i o n  su r  l a  r é c e p t i on  d e s  im a g e s  
a v e c  o u  s an s  é t i q u e t t e s .  

V e r b a l i s a t i o n  :  j u s t i f i c a t i o n  d e  l a  r ep r és e n t a t i on  e t  d e  s a  p r é s e n t a t i o n .  

 

TRAVAUX : 

 
Elèves d'option facultative arts plastiques 
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_ Fo r m at e u r  :  M ar i e - J o s é  M u l l e r - L l o rc a  ( S t a g e  D AAF  0 7  0 8 )  
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_ Elaborat ion de séances de cours,   
en regard de la démarche ar t is t ique de Paul Pouvrea u.  
 
N o t io n s  à  l ' o e uv r e  d a n s  l a  d é m a r c h e  :  r e p r é s e n t a t i o n  /  p r és e n t a t i on ,  m i s e   
e n  s c è n e ,  ag e n c e m en t  d u  r é e l ,  d i a lo gu e  e n t r e  l e s  o b j e t s ,  l es  o b j e t s  e t  l e s  
s i g n e s ,  l ' e s p a c e  d e  c a d r a g e ,  l ' a r t i s t e - a c t e u r ,  l e  m o t i f ,  po s i t i on / c o mp o s i t i o n .  

_scénar io  en c lasse  de 3° 

É l a b o r é  p a r :  C l é m en c e  B ev i l a c qu a ,  M a r i e - H é l è n e  L AC O M B E L E L I E V R E   

 

N o t io n s :   

�  m i s e  e n  s c èn e  

4 .  r e p r é s e n t a t i on  

5 .  a c t e u r  /  au t eu r  ( a r t i s t e )  

6 .  s u j e t  en  ph o t og r a p h i e  

Première séance: 

INSTIGATION: 
L e  corps  u n  é l é m en t  co m m e  u n  au t r e .  

 ( C om m e n t  a m en e r  l e s  é l è v e s  à  m e t t r e  en  s c è n e  l eu r  c o rp s  s a n s  q u ' i l  so i t  
l e  s u j e t  ( c en t r a l )  d e  l a  p ho to g r ap h i e  ? )  

P a r  2  o u  3 ,  mettez-vous  en scène  s an s  q u e  l e / s  p e r s o nna g e / s  
d e v i e n /n e n / t  

l e  su je t  d e  l a  ph o to g r a ph i e .   

L e s  é l èv e s  t r av a i l l en t  su r  l e u r s  i n t e n t i on s  s o u s  f o r m e  d e  c ro q u i s ,  d e  
p r o j e t  é c r i t .  U n  r epé r a g e  d e s  l i eu x  e s t  n é c e s s a i r e .   

 

Deuxième séance: 
L e s  é l èv e s  p ro c è d en t  à  l a  m i s e  en  p l a ce  e t  f o n t  l e s  p r ise  de vue .  

Ap p a r e i l  p h o to g r a ph i q u e  n um é r i qu e .   

Ti rages  papie r .  

Troisième séance: 
L e s  p ho to g r ap h i e s  s o n t  a n a l ys é e s  e n  co m m un .  

L ' év a l u a t i o n  p o r t e  su r  l a  p l a c e  d u  p e r s on n a g e .  

V o c a b u l a i r e  p l a s t i qu e  d e  l a  composi t ion .  
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TRAVAUX : 

 
 C o r a l i e         P a u l i n e  

    

 

  

L a u r y         J e a n  
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S t a n i s l a s  

 

T h om a s  

 

M i c h e l  
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